
ENQUÊTE SUR JEAN-BAPTISTE et sur moi-même 
 
Identité 
« Il y eut un homme… » Saint Jean ne nous dit rien sur l’origine de Jean-Baptiste. C’est 
inquiétant quelqu’un qui ne peut pas produire sa carte d’identité ! On le bombarde de 
questions. Les autorités de Jérusalem veulent pouvoir le ranger dans une case, sous une 
étiquette : messie ? prophète ?  Jean ne se dérobe pas mais il ne se laisse pas cataloguer 
non plus. Il renvoie à un Autre, qui vient derrière lui. Ce faisant, il se situe admirablement : 
1. Il lève toute ambiguïté sur lui : il n’est pas le messie, il ne se prend ni pour le Bon Dieu, 
ni pour la Lumière ! 2. Il dit ce qui fait le cœur de sa personne et de sa vocation : il est la 
voix. 
Quand je me fais connaître (Je suis…), quand je cherche à connaître (Qui es-tu ?), est-ce que 
je vais jusqu’à ce degré de vérité ou est-ce que je me réfugie derrière des apparences, des 
titres ? Est-ce que je me satisfais de clichés sur les autres : il est conservateur, 
progressiste, de gauche, de droite, « de couleur », de bonne famille… ? 
 
Rendre témoignage 
Le mot « témoin » a trois acceptions : 1. Oculaire : dans une enquête, il dit ce qu’il a vu ; 2. 
Judiciaire : dans un procès, il témoigne à charge ou à décharge ; 3. Martyr : dans une cause, 
il s’engage à fond, au risque de sa vie. Jean-Baptiste est de cette trempe. Avec lui, exit les 
faux-témoignages, les mensonges, les demi-vérités, les tentatives de se faire « mousser ».  
Il est la voix, il est le doigt qui montre le Messie. C’est toute la différence entre celui qui 
cherche à être « brillant » à attirer les regards sur lui et celui qui est « lumineux », 
serviteur de la Lumière pour éclairer les personnes et les situations. 
 
« De l’autre côté… » 
Jean-Baptiste appartient à deux mondes :  
- celui de Jérusalem et du clergé (fils du prêtre Zacharie, il prêtre lui aussi), celui du désert, 
des prophètes (au-delà du Jourdain !) ; 
- celui de l’Ancien Testament où il est « le plus grand » des prophètes et celui du Nouveau 
Testament où il est « le plus petit » ; 
Ne sommes-nous pas aujourd’hui entre deux mondes : le monde d’avant la covid et le 
pillage de la planète et le monde d’après, à la recherche d’une nouvelle manière de vivre ? 
Demandons à Jean le Baptiste ce génie, « cette grâce » de la transition. 
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